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La Fondation Audemars Piguet pour les Arbres 
œuvre pour un monde durable dans lequel 
chaque individu réalise son plein potentiel  
au sein de communautés résilientes  
et autonomes.
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V I S I O N

M I S S I O N

VA L E U RS

La Fondation Audemars Piguet pour les 
Arbres a pour but, dans le cadre de la 
protection de l’environnement et de la 
sensibilisation de la jeunesse, de contribuer
à la conservation des forêts dans le 
monde entier.
Elle soutient des initiatives qui valorisent des 
pratiques et comportements durables afin de 
renforcer la résilience des communautés  
et des milieux naturels.

Trois valeurs guident les actions de la 
Fondation Audemars Piguet pour les Arbres :

• L’audace : être sérieux sans se prendre au 
sérieux pour ouvrir la voie à des approches 
novatrices et faire la différence.

• La durabilité : générer des impacts positifs 
concrets à long terme dans les limites 
écologiques de la planète, sans compromettre 
le bien-être des générations futures.

• L’humanisme : donner à chacun les moyens 
de créer l’extraordinaire selon  
ses propres ambitions.

M OT D E  L A P R É S I D E N T E  E T D E  L A D I R ECT R I C E

Fe m m e  p l a n ta n t  u n  a r b re , O u g a n d a . 2

L’année 2024 a marqué une phase de transition significative pour la Fondation 
Audemars Piguet pour les Arbres, ponctuée par un bilan approfondi de ses 
trois décennies d’activité, de 1992 à 2022. Cette rétrospective nous a permis 
d’évaluer les impacts globaux de nos actions, d’optimiser nos processus 
internes et de redéfinir notre stratégie afin de renforcer notre engagement en 
faveur de la préservation des forêts et de leurs écosystèmes.

Ainsi, ce rapport annuel s’inscrit dans la continuité des projets initiés en 2023  
et au-delà, tout en constituant la dernière étape avant le passage à une nouvelle 
ère. Les solutions telles que l’agroforesterie et la promotion des produits 
forestiers non ligneux durables, qui ont représenté des leviers importants de 
nos activités passées, y sont encore majoritaires.

Ce rapport met également en avant un large éventail de projets de 
sensibilisation à la nature, ainsi que des initiatives novatrices portant sur la 
gestion des feux de forêts et la préservation des savoirs ancestraux. Bien que 
ces deux thématiques aient jusqu’à présent été traitées de manière ponctuelle, 
elles occupent désormais une place centrale parmi nos priorités.

Une autre nouveauté réside dans le déploiement d’un pôle de Développement 
organisationnel (DO), qui répond au désir de la Fondation de soutenir le secteur 
caritatif en renforçant la stabilité institutionnelle, l’autonomisation et la pérennité 
de ses organisations partenaires. Ce dispositif d’accompagnement, qui repose 
sur des aides directes ou sur le financement de structures intermédiaires, vise à 
démultiplier l’impact des ONG.

Ces évolutions traduisent notre volonté de nous adapter davantage aux défis 
environnementaux actuels et futurs, en tenant compte des capacités des 
organisations et des réalités climatiques, ainsi qu’en valorisant les connaissances 
traditionnelles des communautés locales et des peuples autochtones. 

J a s m i n e  A u d e m a r s

P r é s i d e n t e

S u s a n  S i m m o n s  L a g r e a u

D i r e c t r i c e
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E N J E U X E N  2 0 24

Les enjeux en 2024 ont été nombreux et sans précédents. En effet, 
cette année a été la plus chaude jamais enregistrée. De plus, elle a 
connu des événements météorologiques extrêmes, dont des feux de 
forêt dévastateurs dans plusieurs régions du monde, comme la Grèce, 
l’Équateur, le Canada et la Bolivie, qui ont déploré près de 7 millions 
d’hectares de pertes. 

Malgré les efforts de conservation et de préservation des forêts, la 
déforestation et le déclin de la biodiversité se poursuivent à un rythme 
alarmant. Il est urgent d’inverser cette tendance pour atteindre les Objectifs 
de développement durable (ODD) des Nations unies d’ici à 2030 et garantir 
un avenir vivable. Les actions de la Fondation Audemars Piguet pour les 
Arbres, qui place les communautés locales au cœur de ses démarches, 
s’inscrivent dans cet effort global.

L’expansion agricole est responsable de près de 90 % de la déforestation dans 
le monde (Organisation pour l’alimentation et l’agriculture (FAO), 2021), qui 
entraîne des émissions de CO2 et contribue ainsi au changement climatique. 
Ce dernier fragilise les forêts encore existantes, les rendant de plus en plus 
vulnérables, en particulier aux incendies de grande ampleur. 

La vulnérabilité des forêts au changement climatique est exacerbée par des 
pratiques humaines, à l’instar du défrichage par le feu. Mal maîtrisée, cette 
technique de culture, qui répond à la pression grandissante pour l’expansion 
agricole, augmente la fréquence et l’intensité des incendies, accélérant ainsi la 
dégradation des forêts et compromettant leur résilience face au changement 

climatique ainsi qu’aux maladies. D’après l’Organisation pour l’alimentation et 
l’agriculture (FAO), les projections faites en 2024 indiquent qu’aux États-Unis, 
25 millions d’hectares de terres forestières pourraient enregistrer des pertes 
de plus de 20 % de la surface des arbres hôtes en raison des maladies et des 
insectes d’ici 2027. 

Face à ces menaces, la valorisation et l’actualisation des savoirs ancestraux 
sur la gestion durable des forêts et la prévention de leur dégradation jouent 
un rôle crucial dans la capacité d’adaptation des écosystèmes. 

Ces connaissances traditionnelles, transmises de génération en génération, 
apportent des solutions basées sur une gestion respectueuse des 
ressources naturelles locales. Selon la Banque mondiale et le Programme 
des Nations unies pour l’environnement (PNUE), les communautés 
autochtones, qui représentent 5 % de la population de la planète, protègent 
environ 80 % de la biodiversité mondiale, souvent grâce à leurs pratiques 
traditionnelles de gestion forestière. 

Dans le cadre des Objectifs de développement durable (ODD), la sensibilisation 
dès le plus jeune âge représente également un levier clé pour promouvoir la 
préservation des forêts et renforcer la prise de conscience de leur rôle crucial 
face aux enjeux environnementaux mondiaux. À cet égard, une enquête 
récente du Programme des Nations unies pour l’environnement (PNUE) a révélé 
que 75 % des jeunes à partir de 18 ans se sentent concernés par les problèmes 
environnementaux, et 70 % estiment que la lutte contre la déforestation est 
cruciale pour la durabilité de la planète. 

En 2024, les actions de la Fondation Audemars Piguet pour les 
Arbres, centrées sur la conservation des écosystèmes forestiers, 
la sensibilisation des jeunes aux enjeux environnementaux et la 
préservation des savoirs ancestraux, ont trouvé leur pleine  
résonance face aux défis mondiaux liés aux forêts. 

Pa rc  n a t i o n a l  d e  Ra n o m a fa n a , Ma d a g a s c a r. 
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A X E S  D ’I N T E RV E N T I O N  P R I N C I PAU X

Conservation et 
restauration des 
écosystèmes 
forestiers

Conserver et restaurer 
les forêts, lutter contre 
la déforestation 
et favoriser une 
gestion durable des 
ressources naturelles 
contribuent à préserver 
la biodiversité et à 
renforcer la résilience 
des communautés et 
des milieux naturels. 

Sensibilisation des 
jeunes aux enjeux 
environnementaux

Valoriser des sites 
et milieux naturels, 
développer des outils 
pédagogiques et 
déployer des modules 
d’apprentissage en 
plein air favorisent 
un accroissement 
des connaissances, 
de l’intérêt et du 
respect pour la nature, 
et participent à la 
promotion de pratiques 
et comportements 
durables.

Préservation des 
savoirs ancestraux
liés à la nature

Perpétuer les savoirs 
traditionnels qui 
s’appuient sur une 
utilisation durable des 
ressources naturelles 
concourt à préserver 
la biodiversité et à 
renforcer la résilience 
des communautés et 
des milieux naturels.

Développement 
organisationnel

Le DO vise à consolider 
l’efficacité, l’efficience et 
la résilience des ONG, et 
à promouvoir les bonnes 
pratiques et le partage 
de connaissances entre 
pairs. Cela contribue à la 
stabilité institutionnelle, 
à l’autonomisation 
et à la pérennité des 
organisations.

L’A N N É E  2 0 24  D E  L A FO N DAT I O N
E N  Q U E LQ U E S  C H I F F R E S
Pro j ets Ré p a r t i t i o n  d e s  p ro j ets  p a r a xe s

Ré p a r t i t i o n  g é o g ra p h i q u e
d e s  p ro j ets

17 projets
Bénin
Burkina Faso
Cameroun
Cap-Vert
Côte d’Ivoire

Ghana
Guinée
Madagascar
Malawi
Maroc

Ouganda
Rép. dém. du Congo (RDC)
Sénégal
Tanzanie
Togo

16 projets 
Angleterre
France

1 projet 
Global

Conservation/restauration
Sensibilisation
Savoirs ancestraux
Développement organisationnel

Europe : 16 projets soit 39 %
Afrique : 17 projets soit 42 %
Asie : 5 projets soit 12 %
Amérique latine : 2 projets soit 5 %
Global : 1 projet soit 2 %

Italie
Suisse

2 projets
Colombie
Pérou

5 projets
Cambodge
Inde
Indonésie
Tadjikistan
Vietnam

7

78% 78% 15% 2%

41
Pro j ets  e n

c o u rs
25
Pays

+8.5M
C H F

C e s  c h i f f re s  re g ro u p e n t  l e s  p ro j ets 
a d o pté s , e n  c o u rs  et  c l ôt u ré s  e n 

2 0 24.
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P ROJ E TS  E N  C O U RS  E N  2 0 24
A F R I Q U E Organisation Centre Régional de Recherche et d’Éducation pour  

le Développement Intégré (CREDI-ONG)

Projet Résilience et adaptation au changement climatique dans 
la Vallée du Sitatunga

Durée 2023 – 2026

Organisation Conservatoire et Jardin botaniques de la Ville de Genève 
(CJBG)

Projet Multipalms

Durée 2023 – 2027

Ce projet s’attache à déployer des efforts de conservation ciblant 
les zones clés pour la biodiversité dans la Vallée du Sitatunga. Il 
comprend le renforcement du dispositif de gouvernance du Parc 
Naturel Communautaire de la Vallée du Sitatunga (PNCVS), une 
aire de conservation communautaire de plus de 80’000 hectares. 
En améliorant les offres et les prestations écotouristiques du parc, 
ainsi qu’en promouvant des activités économiques respectueuses 
de l’environnement, il participe à la création d’emplois verts 
capables d’assurer une conservation participative de la biodiversité 
et des habitats naturels à fort potentiel. 

Mené au Bénin, en Côte d’Ivoire et au Ghana, ce projet 
transdisciplinaire a pour objectif, à travers l’étude des filières 
d’extraction de trois groupes de palmiers forestiers utiles (raphias, 
rotins et doums), de proposer des solutions agro-écologiques 
durables (multiplication, pépinières, domestication) pour la 
conservation active de ces espèces souvent surexploitées et de 
leurs milieux naturels fortement menacés par la déforestation et 
les drainages.

B é n i n , C ôte  d ’ I vo i re  & G h a n a
C h ef d u  v i l l a g e  d e  Ro h , S é n é g a l .

C l a s s e  ve r te , B é n i n .

C ré a t i o n  d e  m e u b l e  e n  
R . v i n i fe ra ,  B é n i n .
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En 2024, l’état des forêts en Afrique a été marqué par plusieurs défis 
majeurs, dont la déforestation liée à l’agriculture, l’exploitation forestière 
non durable et les lacunes en termes de gouvernance (Organisation pour 
l’alimentation et l’agriculture, FAO). Pour répondre à ces problématiques, 
une approche intégrée est nécessaire, alliant conservation, 
développement durable et engagement des communautés locales. 

Les projets soutenus par la Fondation Audemars Piguet pour les Arbres 
en Afrique en 2024 ont abordé l’ensemble de ces dimensions. Ceux 
arrivés à leur terme au cours de l’année ont révélé des résultats probants, 
bénéfiques tant pour les écosystèmes forestiers et la biodiversité dans son 
ensemble que pour les communautés locales.

9
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Organisation Action Lutte Contre la Pauvreté (ALCP) 

Projet Restauration agro-écologique et agroforesterie dans  
la ceinture verte de la ville de Ouagadougou

Durée 2022 – 2025

Organisation Associação Projecto Vitó

Projet Agir maintenant pour la préservation de la flore endémique 
menacée des îles du Cap-Vert

Durée 2022 – 2025

Organisation Appui aux Initiatives de Développement (AIDE)

Projet Gestion intégrée des paysages de mangroves dans le Parc 
National Douala-Edéa

Durée 2022 – 2024

Initié en 2022, ce projet vise à contribuer à la protection et la 
valorisation du capital environnemental unique de la ceinture 
verte de Ouagadougou. Il met l’accent sur la gestion durable des 
ressources naturelles, qui permet de préserver l’intégrité de la 
région tout en améliorant les perspectives économiques des 
populations locales.

À travers ce projet, l’association Projecto Vitó soutient la mise 
en œuvre et la gestion de la réserve de biosphère de Fogo, au 
Cap-Vert, désignée par l’Organisation des Nations unies pour 
l’éducation, la science et la culture (UNESCO) en 2020. Son 
action, qui s’étend à six îles de l’archipel, porte en particulier sur la 
conservation de deux espèces d’arbre endémiques, inscrites sur 
la liste rouge de l’Union internationale pour la conservation de la 
nature (UICN) : Dracaena draco (EN) et Sideroxylon marginatum 
(EN). Elle inclut l’inventaire des populations des deux espèces, la 
mise en œuvre du plan de surveillance de la flore de la réserve 
de Fogo, la culture en pépinières communautaires de plantes 
destinées à la reforestation de zones dégradées, ainsi que des 
actions de sensibilisation et de renforcement de capacités de 
l’équipe de surveillance et de recherche.

Ce projet a pour objectif de renforcer la conservation de la 
biodiversité et de limiter la dégradation des écosystèmes de 
mangroves du Parc National Douala-Edéa, tout en assurant la 
durabilité des moyens de subsistance des communautés alentours.

B u r k i n a  Fa s o C a p -Ve r tC a m e ro u n

R É S U M É  D E  L ’ I M P A C T  G L O B A L  D U  P R O J E T

Le projet a démontré des effets positifs sur la biodiversité, notamment grâce  
à la restauration des mangroves. Les résultats observés sont les suivants :

Richesse et diversité des espèces : les zones restaurées présentent une meilleure 
reconstitution floristique comparées aux zones non restaurées.

Réceptivité des communautés : une évolution positive des connaissances et des attitudes 
locales a été relevée concernant la gestion durable des mangroves.

Diversification des revenus : 45 emplois temporaires ont été créés dans trois villages grâce  
à la mise en place de pépinières villageoises. Des activités économiques durables ont également 
été développées.

Amélioration de la filière de la pêche : l’installation de fumoirs améliorés et la distribution  
de glacières ont permis d’augmenter la valeur marchande du poisson et les revenus des pêcheurs. 

Renforcement du leadership communautaire : des formations sur la gestion des ressources 
naturelles, l’entrepreneuriat, le leadership et le plaidoyer ont favorisé la prise en charge par  
les communautés locales de la gestion des mangroves et des activités économiques, favorisant 
leur autonomisation.

Promotion de l’égalité des genres et autonomisation des femmes : l’implication des femmes  
a été encouragée à toutes les étapes du projet, de la formation à la gestion des activités.

Î l e  d e  Fo g o, C a p -Ve r t .

Organisation Fondation Antenna

Projet Fermes agro-écologiques didactiques pour la sécurité 
alimentaire en Guinée

Durée 2023 – 2027

Ce projet a pour objectif l’implantation de fermes agro-écologiques 
dans trois zones climatiques de la Guinée : la Guinée maritime, 
la Haute Guinée et la Guinée forestière. À terme, la multiplication 
de ces fermes à une échelle plus large contribuera à renforcer 
la résilience des communautés rurales tout en réduisant leur 
dépendance aux ressources forestières.

Gu i n é e

Ma n g rove  d é g ra d é e , Ma d a g a s c a r.

1 1
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Organisation Blue Ventures

Projet Forêts bleues  

Durée 2022 – 2024

Organisation Helpsimus – Association française pour la sauvegarde 
du grand hapalémur 

Projet
Renforcement de la protection d’un millier d’hectares de 
fragments forestiers, abritant la plus importante population 
sauvage de grands hapalémurs 

Durée 2024 – 2027

Organisation Inter Aide

Projet
Améliorer la vie des communautés rurales par la plantation 
de bocages agroforestiers et l’adoption de pratiques
agro-écologiques

Durée 2020 – 2024
Ce projet vise à préserver et restaurer les forêts de mangrove et 
les pêcheries de Belo sur Mer en s’attaquant aux causes de la 
déforestation et de la surexploitation des ressources halieutiques. 
Il repose sur la formation d’associations communautaires et de 
groupes de gestion forestière villageois à la gouvernance des forêts 
de mangrove. Cette formation inclut l’élaboration et la mise en 
œuvre de plans de gestion intégrant la replantation des zones de 
mangrove dégradées. Le suivi des taux de survie des mangroves 
est assuré, tandis que des comités de surveillance communautaires 
sont mis en place pour veiller au respect des règlements locaux 
encadrant l’utilisation des ressources marines et côtières.

Ce projet, nouvelle phase du programme « Bamboo Lemur », a pour 
objectif de garantir la protection des fragments forestiers situés 
dans sa zone d’intervention et, par conséquent, de préserver la 
biodiversité qu’ils abritent, dont la plus large population sauvage 
de grands hapalémurs. Pour ce faire, une stratégie en trois volets 
est mise en place, visant à assurer la protection durable de 
l’habitat des lémuriens, à soutenir l’éducation et la sensibilisation 
environnementale des enfants, ainsi qu’à améliorer les moyens 
logistiques de l’organisation.

Déployé dans une zone défavorisée et très densément peuplée 
du district de Lilongwe, ce projet vise à préserver la biodiversité 
et l’équilibre du système agraire grâce à une gestion durable des 
ressources agricoles et forestières. Il a également pour objectif 
d’améliorer les capacités productives des familles paysannes et 
leur accès aux ressources en bois.

Ma d a g a s c a r Ma l a w i

R É S U M É  D E  L ’ I M P A C T  G L O B A L  D U  P R O J E T

Le projet a permis des progrès significatifs dans plusieurs domaines, dont la sylviculture 
durable, la gestion de la pêche et le bien-être des communautés :

Protection des mangroves : les groupes de gestion villageois ont obtenu des droits  
sur 4’566 hectares de mangrove, soit 11 % de plus que l’objectif initial. 

Reboisement des mangroves : l’extension des mangroves est passée de 2 hectares au début  
du projet à 51, avec un taux de survie de 82 %, bien au-delà des attentes initiales.

Patrouilles de surveillance : 75 patrouilleurs formés ont identifié et enregistré 64 infractions, 
contribuant à renforcer les règlements communautaires pour la conservation des mangroves. 

Mesures de gestion : sept villages ont mis en œuvre des mesures couvrant 576 hectares,  
avec des progrès vers la création d’une zone permanente d’interdiction de pêche. 

Augmentation des prises de crabe : les prises de crabe ont fortement augmenté, passant  
de 249 grammes par pêcheur au début du projet, à 6’028 grammes à la fin, ce qui a permis 
d’améliorer les ressources et les conditions de vie des communautés locales. 

R É S U M É  D E  L ’ I M P A C T  G L O B A L  D U  P R O J E T

La diffusion des pratiques agro-écologiques et la mise en place d’une dynamique villageoise 
de plantation d’arbres ont trouvé des échos positifs dans les villages d’intervention. 

Familles aidées : au total, 4’165 familles ont été appuyées. 

Arbres plantés : 562’596 arbres ont été plantés durant le projet.

Augmentation des revenus : la production agro-écologique a permis une augmentation  
des revenus pour les familles équivalant à deux mois supplémentaires de sécurité alimentaire. 

Pépinières : 115 pépinières villageoises ont été mises en place et ont permis de produire des plants 
d’arbres appartenant à trois espèces locales et cinq espèces acclimatées à la région dans le but  
de produire du bois de chauffe, du bois de construction et des arbres fruitiers.

Banques de semences : 37 banques de semences communautaires ont été créées avec l’appui 
d’Inter Aide.

Organisation N’Terractive

Projet Forêts nourricières et médicinales

Durée 2022 – 2024

Ce projet vise à développer un modèle de forêts nourricières et 
médicinales adapté au Maroc afin de lutter contre l’exode rural 
et le changement climatique. Fondé sur des pratiques agricoles 
durables et respectueuses des traditions locales, ce modèle 
intègre diverses cultures. Il est alimenté par de l’énergie solaire 
ainsi qu’un système d’irrigation intégré.

L’objectif est de former des jeunes agriculteurs, de créer des 
emplois locaux, de générer des revenus supplémentaires, 
d’améliorer la santé publique, de diversifier l’alimentation, de 
fertiliser et régénérer les sols et de soutenir la reforestation.

Ma ro c

Gra n d  h a p a l é m u r, Ma d a g a s c a r.
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Organisation Fondation Biovision

Projet L’École de la forêt de Mpigi

Durée 2021 – 2024 

Fondée en 2012, l’École de la forêt de Mpigi a pour ambition de 
protéger les forêts en sensibilisant les populations locales à leur 
importance écologique, culturelle et économique, à travers le 
prisme de la médecine traditionnelle. 

O u g a n d a

R É S U M É  D E  L ’ I M P A C T  G L O B A L  D U  P R O J E T

Guérisseurs formés : depuis sa fondation en 2012, l’École de la forêt de Mpigi a formé près  
de 1’000 guérisseuses et guérisseurs traditionnels. 

Augmentation des revenus : à l’issue du projet, 146 familles ont vu leurs revenus et moyens 
de subsistance augmenter grâce à la production et à la vente de plantes médicinales et d’autres 
produits agricoles.

Reconnaissance officielle : la formation reçue par les guérisseuses et guérisseurs est 
désormais reconnue tant par les autorités sanitaires nationales que par les institutions 
académiques nationales et internationales.

P l a n t , O u g a n d a .

Pé p i n i è re , O u g a n d a .

Ce projet s’inscrit dans un programme de protection de la 
biodiversité locale et de renforcement du développement 
socio-économique des communautés de la province du Maï-
Ndombe. Il repose sur trois volets principaux : la sensibilisation 
à l’importance de la conservation des écosystèmes naturels, la 
foresterie communautaire et le soutien à l’écotourisme. 

Ré p u b l i q u e  d é m o c rat i q u e  d u  C o n g o  (R D C )

Organisation Mbou-Mon-Tour (MMT)

Projet
Appui au développement durable à travers la conservation
et la valorisation de la biodiversité locale

Durée 2022 – 2024

R É S U M É  D E  L ’ I M P A C T  G L O B A L  D U  P R O J E T

Sensibilisation : 11’856 personnes ont été touchées par les initiatives de sensibilisation, dont 42 % 
de femmes, 33 % d’hommes et 25 % de jeunes, répartis sur 18 villages.  

Conservation : aucun cas de braconnage n’a été relevé pendant la durée du projet. Par ailleurs,  
un dossier de demande de Concession des Forêts des Communautés Locales (CFCL) a été constitué 
et soumis. 

Écotourisme et transport : l’acquisition d’un véhicule de terrain a facilité le transport de touristes, 
chercheurs et autres visiteurs. En outre, la capacité d’accueil des touristes a été accrue à travers  
la construction (en cours) de cinq bungalows. 

Renforcement de compétences : 24 femmes villageoises ont été formées à l’accueil,  
à l’hébergement et à la restauration des touristes, ce qui a renforcé leur implication dans les 
initiatives de conservation ainsi que leur bien-être. 

Ce projet pilote ambitionne de réduire la pression sur les 
écosystèmes forestiers à Kasangulu, dans la province du Kongo-
Central. Il se concentre sur la reconstitution du couvert forestier, 
décimé par l’exploitation abusive des ressources naturelles et 
les pratiques destructives de l’environnement, ainsi que sur la 
diversification des sources de revenu des communautés locales.

Organisation
Actions Communautaires pour la Protection de 
l’Environnement (ACPE)

Projet
Appui à la reconstitution du couvert forestier par des 
pratiques agro-écologiques

Durée 2022 – 2025

B a s e  d e  Mb o u - Mo n -To u r, R D C.
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Grâce à une intervention paysagère combinée en matière de 
restauration de l’écosystème de mangrove, de gestion des 
ressources naturelles et de réintroduction d’îlots agroforestiers, 
ce projet a entrepris de stopper l’avancée des terres salées dans 
le Sine Saloum. Ce phénomène représente l’une des principales 
causes de recul du couvert végétal, de la dégradation des terres 
et de la contamination des aquifères. 

S é n é g a l

Organisation
Alliance internationale pour la gestion de l’eau de pluie 
(IRHA) 

Projet La forêt de la mer

Durée 2021 – 2024 

R É S U M É  D E  L ’ I M P A C T  G L O B A L  D U  P R O J E T

Le projet a eu un impact significatif dans de nombreux domaines clés, comme la 
biodiversité, la gestion des ressources en eau, la lutte contre l’érosion et la sensibilisation 
des communautés locales. Ces résultats se déclinent comme suit :  

Transition agroforestière : 28 parcelles agroforestières ont été aménagées sur 25 hectares avec 
la plantation de 15’258 arbres. Le taux de survie des arbres a été évalué à 73 % au début de l’année 
2024, soit 11’158 arbres survivants.

Reboisement forestier : 2 hectares de zones dégradées (tannes) ont été végétalisés avec 10’000 
arbres, bien que ce reboisement n’ait pas donné les résultats escomptés en raison de la salinité 
élevée des sols et des conditions climatiques.

Restauration des mangroves : 82’600 plants de mangrove ont été plantés sur 41,3 hectares de 
côtes estuaires.

Lutte contre l’érosion : 1’600 mètres de cordons antiérosifs végétalisés ont été mis en place autour 
des villages avec et par les communautés locales, protégeant près de 40 hectares de terre agricole.

Gestion des ressources en eau : trois étangs de rétention ont été créés pour favoriser la recharge 
des nappes phréatiques et améliorer la gestion des ressources en eau. 

Sensibilisation : 3’000 personnes ont été sensibilisées aux problématiques de la mangrove et de 
l’agroforesterie, et 2’500 élèves ont bénéficié de leçons sur le cycle de l’eau et le rôle de la mangrove. 

P l a n ta t i o n  d e  m a n g rove , S é n é g a l .P l a n ta t i o n  d e  m a n g rove , S é n é g a l .
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Organisation Istituto Oikos

Projet Agriculteurs de montagne et éleveurs de la savane : préserver 
des moyens de subsistance durables en Afrique de l’Est

Durée 2022 – 2024

Organisation Association Morija

Projet Agroforesterie et entrepreneuriat vert

Durée 2022 – 2025

Organisation Vétérinaires Sans Frontières Suisse (VSF-Suisse) 

Projet MiKaGo

Durée 2021 – 2024

Ce projet s’attache à conserver et restaurer les forêts et pâturages 
en Tanzanie, qui voient leur biodiversité se dégrader à un rythme 
alarmant.  Il prévoit diverses actions, comme la formation à la 
conservation et la gestion durable des ressources naturelles, 
la sensibilisation des enfants et des jeunes à l’importance de 
l’environnement, ainsi que la création de revenus durables pour les 
communautés isolées d’agriculteurs et de bergers.

Ce projet a pour objectif de promouvoir des pratiques agricoles 
respectueuses de l’environnement à travers la mise en place de 
parcelles caféières et cacaoyères, ainsi que de restaurer le sol 
agricole par l’agroforesterie. À cet effet, il accompagne une centaine 
de jeunes ruraux des préfectures de Kloto, d’Agou et d’Amou dans 
l’installation et l’exploitation de leurs parcelles, tout en sensibilisant 
les communautés locales à la gestion durable de leurs cultures.

Ce projet prévoit l’organisation de petits agriculteurs en 
coopératives, formés à l’apiculture et à la transformation des 
noix de karité. En développant les filières du miel et du karité, qui 
constituent des sources de revenus alternatives à la production de 
charbon de bois, il ambitionne de réduire la pression sur les forêts.

Ta n za n i e To g o

R É S U M É  D E  L ’ I M P A C T  G L O B A L  D U  P R O J E T

Le projet a permis d’atteindre des résultats tangibles, qui se sont traduits par des bénéfices 
pour l’environnement et les communautés locales :

Réduction de l’exploitation illégale : une diminution significative de la coupe illégale d’arbres et de la 
production de charbon de bois a été enregistrée dans deux forêts communautaires de 36,5 hectares. 

Restauration de forêts et de pâturages : 24 hectares de forêts dégradées et 4,7 hectares de 
pâturages ont été restaurés, avec une participation active des femmes des communautés locales.

Plantation d’arbres indigènes : 4’160 arbres ont été plantés autour de sources d’eau et dans des 
zones à risque d’érosion, avec un taux de survie de 80 %.

Protection des zones restaurées : 1’400 mètres de barrières végétales ont été mis en place pour 
protéger les plantations et prévenir l’intrusion du bétail. 

Sensibilisation : 3’000 élèves ont participé à des campagnes de sensibilisation (cours, visites de 
terrain, etc.), parmi lesquels 98 % ont montré une amélioration notable de leurs connaissances sur 
l’environnement et sa conservation.  

Création de sources de revenus alternatives : trois entreprises apicoles ont été établies, offrant 
des opportunités économiques à 20 personnes, dont 17 femmes. Ces bénéficiaires ont reçu une 
formation de 20 jours ainsi que l’équipement nécessaire pour transformer le miel. 

Éc oto u r i s m e , Ta n za n i e .

Fe m m e s  l ava n t  d e s  n o i x d e  ka r i té , To g o.
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A n g l ete r re

Organisation The National Forest Company 

Projet Créer une forêt pour l’apprentissage II et III

Durée 2020 – 2024 / 2024 – 2027

Le programme « Créer une forêt pour l’apprentissage » est une 
initiative lancée en 2017, visant à instaurer un apprentissage en 
plein air régulier dans les écoles du périmètre de la National Forest. 
La Fondation Audemars Piguet pour les Arbres, qui a soutenu le 
premier volet du programme, a renouvelé son partenariat avec 
The National Forest Company pour une deuxième et une troisième 
phase. Les deux premières éditions ont permis d’établir un 
apprentissage en plein air régulier dans 90 % des écoles primaires 
de la région, contre seulement 15 % en 2017. Le troisième volet se 
concentre sur l’extension du programme aux écoles secondaires. 
Il met l’accent sur les élèves à besoins éducatifs spécifiques et 
en situation de handicap, tout en promouvant l’employabilité des 
jeunes dans les métiers de la forêt ou de l’environnement.

R É S U M É  D E  L ’ I M P A C T  G L O B A L  D U  P R O J E T

Ce programme a eu un impact majeur en connectant les enfants du périmètre de la National 
Forest à la nature à travers la pratique régulière de l’apprentissage en extérieur. À ce jour,  
les principaux résultats sont les suivants : 

Augmentation de l’apprentissage en extérieur : 90 % des écoles primaires du périmètre de 
la National Forest intègrent désormais l’apprentissage en extérieur de manière régulière (contre 
15 % en 2017). L’apprentissage en plein air est par ailleurs pratiqué occasionnellement dans 10 % 
d’établissements supplémentaires, avec une forte probabilité de l’adopter de manière régulière 
dans les deux prochaines années.

Soutien financier et formation : 63 écoles ont reçu un soutien financier pour améliorer leurs 
infrastructures et former leur personnel à l’apprentissage en extérieur. Ainsi, 72 enseignants ont été 
formés ou sont en cours de formation reconnue aux niveaux 2 ou 3 de l’école en forêt.

Progression des écoles : trois écoles supplémentaires ont pu délivrer un apprentissage en 
extérieur et 12 écoles ont obtenu le statut d’écoles « championnes » (dont l’expérience peut servir 
d’exemple à d’autres), y compris une première école secondaire. 

Adaptabilité du programme : bien que des défis aient été rencontrés (augmentation des coûts 
et pression académique), le programme a su s’adapter et rester flexible pour répondre aux besoins 
des établissements.

Élargissement à l’enseignement secondaire : le programme a commencé à s’étendre aux 
écoles secondaires, dans une optique de développement continu afin de maintenir l’apprentissage 
en extérieur après le primaire. 

Ptilostemon greuteri ,  I ta l i e .

A p p re n t i s s a g e  e n  ex té r i e u r, A n g l ete r re .
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En 2024, la Fondation Audemars Piguet pour les Arbres a poursuivi 
son engagement en faveur de la sensibilisation des jeunes aux 
enjeux environnementaux. Les enfants et les jeunes, décideurs et 
consommateurs de demain, mais aussi futurs acteurs du changement, 
doivent acquérir les connaissances et les compétences nécessaires 
pour relever les défis du 21ème siècle, dans un contexte marqué par des 
crises environnementales et sociales multiples. La pédagogie par la 
nature, en particulier, offre une approche idéale pour encourager des 
comportements respectueux de l’environnement, tout en développant 
des compétences sociales et émotionnelles cruciales pour le bien-être 
des enfants. 

Les projets soutenus par la Fondation en Europe ont permis de mettre 
en place une large gamme d’activités, conçues non seulement pour les 
enfants et les jeunes, mais aussi pour leurs parents et leurs enseignants. 
Ces initiatives visent à créer un véritable écosystème éducatif, où 
l’apprentissage se fait de manière immersive et collaborative, renforçant 
ainsi le lien entre les individus et leur environnement.
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I ta l i e

Organisation Jardin botanique de l’Université de Fribourg

Projet Conservation des espèces ligneuses menacées

Durée 2021 – 2024 

Ce projet a pour objectif d’assurer la conservation de l’une des 
espèces ligneuses les plus menacées du bassin méditerranéen, 
Ptilostemon greuteri, qui ne fait actuellement l’objet d’aucun plan 
de conservation. Il comprend la mise en œuvre d’actions visant 
à renforcer les populations existantes et à réintroduire l’espèce 
dans de nouvelles zones. Le projet inclut également une étude 
approfondie de l’espèce afin d’améliorer les connaissances et 
l’expertise sur sa biologie et son écologie, en vue de planifier sa 
conservation à long terme. 

R É S U M É  D E  L ’ I M P A C T  G L O B A L  D U  P R O J E T

Au terme de la période d’implémentation du projet, 50 % des activités que l’organisation 
avait pour ambition d’entreprendre ont été réalisées. Voici quelques exemples d’entre elles  : 

Activités in situ : surveillance de la croissance de P. greuteri ainsi que des changements de 
végétation parmi les populations indigènes ; étude des effets des facteurs abiotiques et biotiques sur 
la biologie (croissance, régénération) et le succès (fréquence, couverture) de l’espèce ; évaluation de 
la santé des fruits des individus reproducteurs de P. greuteri ; étude de la diversité du microbiote du 
sol lié à P. greuteri.

Activités ex situ : collecte, conservation et stockage de semences ; culture de jeunes plants.

Activités de communication et sensibilisation : développement de brochures et d’affiches ; 
organisation d’événements d’information et d’éducation environnementale pour promouvoir et faire 
connaître l’intérêt scientifique et de conservation de P. greuteri au grand public et influencer les 
décideurs ; diffusion du matériel de communication et des résultats du projet.

Su i s s e

Organisation Alpes vivantes

Projet Protéger durablement la biodiversité dans les 
Alpes vaudoises

Durée 2023 – 2026 

L’objectif de ce projet est de protéger les Alpes vaudoises, l’une 
des régions les plus riches en biodiversité des Alpes suisses. Pour 
ce faire, l’association Alpes vivantes met en place diverses actions 
de sensibilisation, d’entretien et de revitalisation des habitats, ainsi 
que de lutte contre les espèces exotiques envahissantes.

R É S U M É  D E  L ’ I M P A C T  G L O B A L  D U  P R O J E T

Le projet évolue de manière positive. Plusieurs actions concrètes de sensibilisation et 
d’éducation à la nature ont été menées dans les Alpes vaudoises :

Sensibilisation à la faune : des nichoirs à martinets noirs et à hirondelles ont été installés à Bex. 
Ils ont favorisé la sensibilisation des habitants aux enjeux de la survie de ces espèces. De même, 
un atelier de découverte de l’avifaune a été organisé à Aigle pour renseigner les habitants sur les 
oiseaux locaux.

Recensements : des recensements pédagogiques de hérissons ont été effectués à Chesières et 
à Aigle, jouissant d’un accueil positif auprès des élèves et des enseignants. Des recensements de 
martinets, d’hirondelles et de chauves-souris ont également été réalisés à Bex, dans le cadre de la 
rédaction d’un plan d’action communal. 

Lutte contre les plantes envahissantes : des actions d’arrachage de Rumex, de Berce du Caucase 
et de Renouée du Japon ont été organisées en présence des élèves des écoles de Bex et d’Aigle à 
l’occasion d’ateliers de sensibilisation à la prolifération des espèces envahissantes. 

Ateliers de découverte de la nature : des ateliers ont été organisés dans le vallon de Nant pour 
sensibiliser élèves et adultes au changement climatique et à ses impacts sur la flore locale.

Outils pédagogiques : divers outils pédagogiques ont été développés pour renforcer la 
sensibilisation, complétés par des articles de presse et des interactions avec les autorités et 
organisations spécialisées. 

P. g re u te r i  d a n s  s o n  h a b i ta t  n a t u re l , I ta l i e .

Bi o d i ve rs i té  d a n s  l e s  A l p e s  s u i s s e s .
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Su i s s e Su i s s e

Organisation
Association des Amis de l’ESEP (Établissement scolaire 
Elisabeth de Portes)

Projet Espaces vivants

Durée 2024 – 2027 

Organisation Association du Parc naturel régional Jura vaudois

Projet Toile verte

Durée 2022 – 2026

Organisation
Association scolaire intercommunale de la 
Vallée de Joux (ASIVJ) 

Projet Bois de résonance et éducation au développement durable

Durée 2024 – 2026

Organisation Association de l’Arboretum national du Vallon de l’Aubonne

Projet Amélioration de la médiation et de la conservation

Durée 2022 – 2026

Organisation Association Les arbres, entre visible et invisible

Projet Sentier didactique Les arbres, entre visible et invisible

Durée 2024 – 2026

Ce projet pédagogique vise à créer, préserver, valoriser et revitaliser 
les espaces naturels à proximité d’écoles situées dans le périmètre 
Nyon-La Côte. Actuellement déployé dans deux écoles et aligné 
sur le Plan d’action Biodiversité 2019 – 2030 du canton de Vaud et 
la Stratégie Biodiversité Suisse, il comprend la création d’espaces 
vivants riches en écosystèmes variés, afin d’agir concrètement en 
faveur de la biodiversité. Ces espaces sont aménagés par les élèves 
et les enseignants sous la supervision de spécialistes, offrant de 
nombreuses occasions de sensibiliser les jeunes à la protection de 
leur environnement, tout en représentant des supports pédagogiques 
répondant aux objectifs du Plan d’études romand.

Le Parc naturel régional Jura vaudois œuvre pour la conservation de 
son patrimoine naturel et paysager. Diverses actions sont menées 
sur le terrain pour préserver la biodiversité de la région, dont l’une 
des principales causes du déclin est le manque de connexions 
fonctionnelles entre les différents habitats de la faune et de la 
flore. À travers ce projet, le Parc s’engage à améliorer la qualité de 
ce réseau en soutenant la restauration de biotopes, la plantation 
de haies indigènes et d’arbres fruitiers haute-tige, ainsi qu’en 
accompagnant les communes de son territoire dans la gestion 
des espaces verts pour favoriser la biodiversité en milieu bâti.

Ce projet est une initiative de membres du corps enseignant de 
l’école primaire et secondaire de la Vallée de Joux (EPS Vallée de 
Joux), qui ont souhaité capitaliser sur la création, en 2023, d’un 
sentier didactique consacré au bois de résonance du Risoud. Il vise 
à mettre en place des modules d’enseignement en extérieur, en 
collaboration avec les animateurs pédagogiques du Parc naturel 
régional Jura vaudois. Le projet inclut également la réalisation de 
dossiers pédagogiques afin d’établir un lien entre les périodes 
d’enseignement en extérieur et l’apprentissage en classe. 

Depuis 2013, le nombre de visites guidées de l’Arboretum du Vallon 
de l’Aubonne n’a cessé de croître, entraînant la nécessité de renforcer 
le pôle des animations par la création d’un poste de médiateur 
scientifique. Parallèlement, le projet prévoit le renforcement de la 
conservation des collections dendrologiques de l’Arboretum, afin de 
lui permettre d’être reconnu à sa juste valeur scientifique.

Ce projet consiste à réhabiliter le Sentier découverte du Mas 
des Grandes Roches, dont l’état actuel limite la fréquentation. 
La rénovation s’articule autour des découvertes scientifiques 
récentes sur les forêts, qui seront présentées à travers des supports 
audiovisuels didactiques accessibles à tous pendant la promenade. 
Le sentier, qui sera renommé « Sentier didactique Les arbres, entre 
visible et invisible » contribuera à l’éducation au développement 
durable de différents publics, tout en créant des synergies entre les 
acteurs clés de la durabilité dans la région.

A r b o ret u m  d u  Va l l o n  d e  l ’Au b o n n e , Su i s s e . Pa rc  Ju ra  va u d o i s , Su i s s e .

S e n t i e r d i d a c t i q u e  d u  b o i s  d e 
ré s o n a n c e  d u  R i s o u d , Su i s s e .
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Su i s s e

Su i s s e

Organisation BirdLife Suisse

Projet 100 joyaux naturels pour la Suisse

Durée 2022 – 2024

Organisation Forêt Valais

Projet Sentier didactique « Voyage au centre de la forêt : 
à la recherche de Sylvette la chouette »

Durée 2023 – 2026

Organisation Commune de Burtigny

Projet Sentier Eau-Forêt – Lisières fruitières de la forêt des 
Grandes Tattes

Durée 2021 – 2024

Organisation Forêtxcellence

Projet Forêtxcellence

Durée 2022 – 2027

Ce projet vise à revaloriser, restaurer et créer de nouveaux 
habitats précieux pour la biodiversité sur au moins 100 sites 
répartis dans différentes régions suisses. De nombreuses actions 
sont également mises en place pour impliquer le grand public, 
des bénévoles de tout âge, ainsi que des écoles dans la réalisation 
de ces mesures, contribuant à sensibiliser et à renforcer la prise 
de conscience de la valeur des milieux naturels.

Ce projet est le fruit d’une collaboration entre l’association 
forestière des propriétaires de forêt du Valais central, Anniviers 
Tourisme et Forêt Valais. Composé de 11 postes en bois local, le 
sentier invite les visiteurs de tous âges à découvrir les enjeux de 
la forêt et son importance pour l’écosystème alpin. Il propose une 
approche ludique pour sensibiliser le public au monde de la forêt, 
à son utilité, sa faune, sa flore et aux métiers qui y sont associés.

Ce projet a pour objectif de revitaliser les lisières qui bordent 
les 200 hectares de forêt situés sur la commune de Burtigny. 
Cette revitalisation permettra, à terme, de recréer un massif 
forestier naturel, riche en essences arbustives. En développant 
l’espace extérieur de la forêt avec une enveloppe végétale, le 
projet entend augmenter la diversité végétale et animale et 
assurer la préservation du biotope forestier contre les effets du 
réchauffement climatique.

Ce projet, notamment soutenu par les cantons de Berne, de 
Neuchâtel et de Vaud, a pour but d’initier une filière suprarégionale 
de valorisation des bois de résonance de l’Arc jurassien. Ces 
pièces, préfaçonnées en planchettes, sont conservées et 
exposées dans une xylothèque à Cernier (NE), où les luthiers et 
facteurs d’instruments peuvent venir s’approvisionner pour créer 
des œuvres d’art sonores uniques de provenance clairement 
identifiée. Ce lieu a également pour vocation de sensibiliser la 
population aux richesses des forêts de l’Arc jurassien.

R É S U M É  D E  L ’ I M P A C T  G L O B A L  D U  P R O J E T

Le projet a permis de réaliser de nombreuses actions de préservation de la biodiversité à 
travers la Suisse :

Actions : 134 actions ont été mises en œuvre dans 21 cantons, dont la création de jardins naturels 
et le réaménagement des alentours d’écoles et de maisons de retraite.

Travail bénévole : environ 23’000 heures de travail bénévole ont été consacrées à BirdLife, en 
plus des heures des collaborateurs de l’association. 

Aménagements écologiques : plus de 1’290 nouveaux arbres et 15’100 arbustes ont été plantés, 
parallèlement à la mise en place de 16 hectares de jachères florales, de surfaces rudérales et de 
prairies fleuries. De plus, 48 nouveaux étangs et plus de 40 mares ou bassins pour les amphibiens 
ont été créés. 

Sensibilisation : des inaugurations, des articles de presse, des reportages télévisés et des 
panneaux d’information ont permis de sensibiliser un large public à la richesse et à l’importance 
des milieux naturels.

S e n t i e r d i d a c t i q u e  «  Voya g e  a u  c e n t re 
d e  l a  fo rêt  :  à  l a  re c h e rc h e  

d e  Sy l vet te  l a  c h o u et te  », Su i s s e .

Bi c h e , Su i s s e .
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Su i s s e

Organisation Parc naturel du Jorat

Projet Infrastructures d’accueil du Parc naturel du Jorat

Durée 2021 – 2025

Organisation Printemps d’abeilles

Projet Une école pour les abeilles

Durée 2023 – 2025

Organisation Ville de La Chaux-de-Fonds

Projet Aide d’urgence

Durée 2024 – 2026

Ce projet a été initié pour consolider et enrichir l’offre destinée aux 
visiteurs du Parc naturel du Jorat, situé au cœur de la plus grande 
forêt du Plateau suisse. Il comprend la création d’une zone d’accueil 
et l’aménagement de sentiers didactiques thématiques, définis 
par cycle scolaire selon le Plan d’études romand. En améliorant la 
qualité de ses installations, le Parc vise à renforcer la sensibilisation 
de ses visiteurs à l’environnement ainsi qu’aux patrimoines naturel 
et culturel de la région.

Ce projet a pour objectif de sensibiliser les écoliers de 18 classes, 
réparties dans neuf écoles romandes, à l’importance de protéger 
la biodiversité. Il prévoit des interventions pédagogiques et des 
animations autour de la ruche tout au long de l’année scolaire, en 
adéquation avec le Plan d’études romand.

La Fondation Audemars Piguet pour les Arbres a octroyé une 
donation à la ville de La Chaux-de-Fonds dans le cadre de la 
réhabilitation des espaces verts et la mise en œuvre de projets 
en lien avec la nature urbaine à la suite de la tempête du 24 juillet 
2023. Cette donation a été affectée à trois projets : 1) la rénovation 
et la reconstruction du parc des Crêtets, notamment axée sur la 
restauration du ruisseau-cascade et de sa végétalisation ; 2) un 
plan de reconversion des pratiques culturales arboricoles urbaines, 
afin de recréer une canopée urbaine et de fournir davantage de 
services écosystémiques ; et 3) la mise à jour et la complétion du 
plan de gestion des espaces verts publics urbains.

R a p p o r t  a n n u e l  2 0 2 4
F o n d a t i o n  A u d e m a r s  P i g u e t  p o u r  l e s  A r b r e s 2 9
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Pa rc  n a t u re l  d u  Jo ra t , Su i s s e .
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C a m b o d g e

R É S U M É  D E  L ’ I M P A C T  G L O B A L  D U  P R O J E T

Le projet a permis d’améliorer la conservation des plantes médicinales et aromatiques dans 
l’Himalaya, tout en préservant les savoirs traditionnels :

Identification des facteurs de déclin des espèces : des facteurs majeurs du déclin des plantes 
médicinales et aromatiques ont été identifiés, tels que la pression du bétail, la structure pauvre 
des sols, l’érosion et les faibles taux de zinc. Des mesures de conservation urgentes ont été 
recommandées pour les sites les plus riches en espèces.

Implication communautaire : 4’001 membres de communautés himalayennes ont été 
directement impliqués dans des actions de conservation, dont 509 jeunes, 20 guérisseurs 
traditionnels, 2’034 petits cultivateurs, 60 chefs de conseils villageois et 1’967 autres  
membres communautaires.

Sensibilisation : plus de 20’000 habitants de 60 villages ont été sensibilisés aux enjeux 
de conservation, tandis que plus de 84’000 personnes ont été touchées par les efforts de 
communication de Pragya. En outre, le projet a atteint 4’028 élèves, dont 2’042 ont activement 
participé aux activités de conservation des plantes médicinales et aromatiques.

Organisation EPER

Projet Green Cashew

Durée 2023 – 2026

Ce projet a pour objectif d’accroître l’autonomie des populations 
rurales vis-à-vis des ressources forestières, afin de promouvoir un 
développement rural durable. Il se concentre en particulier sur la 
culture de la noix de cajou biologique par de petits producteurs. En 
augmentant leurs revenus, ces derniers renforcent leur résilience 
face au changement climatique.

In d e

Organisation Pragya

Projet Préservation des savoirs ancestraux, conservation et culture de 
plantes médicinales et aromatiques menacées dans l’Himalaya

Durée 2020 – 2024

Les plantes médicinales et aromatiques de l’Himalaya 
sont menacées par l’extraction pour satisfaire la demande 
commerciale. Ce projet vise à répondre à cette problématique 
en impliquant les communautés locales dans leur protection. 
Il consiste principalement à mettre en place des groupements 
communautaires chargés de protéger et de conserver les 
zones locales riches en plantes médicinales. Parallèlement, ces 
groupements cultivent des plantes de grande valeur afin de 
générer de meilleurs revenus. 

B é n éf i c i a i re  d u  p ro j et  Gre e n  C a s h ew, C a m b o d g e .

B é n éf i c i a i re s  d u  p ro j et  Gre e n  C a s h ew, C a m b o d g e .
R a p p o r t  a n n u e l  2 0 2 4
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En Asie comme ailleurs, les forêts jouent un rôle crucial, non seulement 
dans la préservation de la biodiversité et du climat, mais aussi dans le 
soutien de millions de vies humaines. Pourtant, ces écosystèmes vitaux 
demeurent menacés par la déforestation, souvent engendrée par la 
dépendance des communautés locales aux ressources forestières pour 
leur subsistance, à l’instar du bois, des plantes médicinales ou des fruits. 

Afin de réduire la pression exercée sur les forêts, il est impératif d’offrir 
aux communautés locales des alternatives viables qui leur permettent 
de développer des sources de revenus durables. La plupart des projets 
soutenus en Asie en 2024 ont accompagné les communautés dans cette 
démarche, tout en valorisant et en diffusant leurs bonnes pratiques en 
matière de préservation de l’environnement.
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Le projet a contribué à répondre à la problématique de la perte des couverts forestiers due à 
l’utilisation intensive du feu. Cinq actions clés, dont deux curatives et trois préventives, ont 
notamment été déployées : 

Stratégie expérimentale de plantation : cette action a eu pour objectif de développer des 
plantations capables de résister au feu. Après plusieurs essais, une stratégie en deux phases a 
été développée : 1) la plantation de Gamal, une espèce exotique résistante au feu et adaptée aux 
conditions extrêmes et 2) l’introduction d’essences locales plus fragiles pour diversifier l’écosystème. 
Environ 160 hectares sont en cours de régénération, avec la plantation de 193’875 macro-boutures 
(essentiellement du Gliricidia sepium) et 76’000 arbres plantés. 

Évaluation de l’impact écologique des plantations existantes : les résultats préliminaires de 
l’étude de deux « forêts » en monoculture de Gamal ont montré que les processus de régénération 
forestière sont maintenus malgré la présence d’une espèce exotique.

Diagnostic forestier : une étude d’ethnoécologie a révélé que la relation entre l’humain et la forêt  
se perd progressivement, réduisant l’intérêt des communautés à protéger ces écosystèmes au profit  
de terres agricoles plus productives. 

Inventaire botanique forestier : 357 espèces botaniques, dont 71 exotiques, réparties sur 243 
genres et 98 familles, ont été recensées. Cet inventaire a mis en évidence la grande diversité des 
écosystèmes forestiers de la zone d’intervention à Florès. Il a également permis la création d’un 
herbier, la diversification des essences en pépinière et la définition d’un écosystème cible pour  
les plantations. 

Diagnostic agraire orienté élevage : les systèmes d’élevage locaux et leur impact sur 
l’écosystème ont été examinés. Il en est ressorti une prise de conscience des difficultés 
rencontrées par les éleveurs et de la nécessité d’avoir recours au feu dans le système actuel.  
Ce diagnostic a ainsi apporté des pistes aux éleveurs pour réussir à se défaire du feu tout en ayant 
une meilleure productivité.

Sensibilisation : un changement de mentalité et un éveil des populations quant aux dangers des 
feux pour l’environnement ont été constatés. Les populations tendent désormais à considérer les feux 
comme une réelle problématique, ce qui n’avait jamais été le cas auparavant. 

Organisation Cœur de Forêt

Projet Restauration et préservation des forêts de l’île de Florès, 
Indonésie 

Durée 2022 – 2025

Organisation Fauna & Flora International (FFI)

Projet Soutenir les communautés locales à travers la conservation 
d’anciennes forêts de fruits et de noix

Durée 2020 – 2024

Ce projet vise à préserver les espaces forestiers de l’île de Florès 
en Indonésie, gravement affectés par la pratique du brûlis, qui 
entraîne leur réduction et la dégradation des ressources en 
eau. Ces feux étant principalement causés par des éleveurs qui 
souhaitent créer des pâturages, il intègre le développement 
d’activités génératrices de revenus pour les producteurs, ainsi 
qu’un programme de sensibilisation.

Ce projet a pour objectif de restaurer l’une des dernières forêts de 
fruits et de noix du Tadjikistan. Il est mené en collaboration avec 
les communautés locales, qui sont soutenues dans la création de 
revenus grâce à des produits forestiers issus de sources durables. 
Ces communautés participent également à des actions visant à 
protéger la forêt du surpâturage et à favoriser son rétablissement, 
notamment par la plantation de 150’000 arbres représentant plus 
de 30 espèces indigènes.

R É S U M É  D E  L ’ I M P A C T  G L O B A L  D U  P R O J E T

Le projet a eu un impact positif en matière de protection de la biodiversité et d’amélioration 
socio-économique. Ses principaux résultats sont les suivants :

Conservation des forêts : 4,83 hectares de terres forestières ont été protégés grâce à la mise  
en place de clôtures stratégiques, évitant ainsi le surpâturage et la dégradation de l’environnement.

Plantation d’arbres : 183’509 plants d’arbres endémiques ont été plantés, enrichissant la 
biodiversité et contribuant à la résilience des écosystèmes forestiers de la région.

Augmentation des revenus locaux : au début du projet, le prix des produits forestiers était 
de 0,40 Somoni par kilogramme. Aujourd’hui, grâce à l’amélioration de la qualité et de la 
commercialisation des produits, les communautés parviennent à les vendre à 1,50 Somoni – voire 
plus – par kilogramme.

Durabilité : le projet a laissé un héritage durable qui continue de croître, caractérisé par un équilibre 
entre la conservation du patrimoine naturel et la stimulation de la croissance économique.

Br û l i s , In d o n é s i e .

Fé c o n d a t i o n  d ’u n e  f l e u r d e  va n i l l e , In d o n é s i e .
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Ma d a m e  Bi e n , v i l l a g e  d e  B a m , V i et n a m .

V i et n a m

Organisation GRET

Projet Autonomiser les femmes de minorités ethniques par la 
gestion durable de forêts dans les réserves naturelles

Durée 2020 – 2024

Ce projet a pour ambition de protéger les espaces naturels de la 
réserve de Pu Luong et de ses zones tampons grâce à une gestion 
inclusive et durable. Il se concentre sur l’autonomisation des 
femmes des minorités ethniques Thai et Muong, confrontées à des 
comportements discriminatoires et à de nombreuses difficultés. 
Le projet favorise leur implication dans les décisions concernant 
la réserve naturelle, afin qu’elles bénéficient d’une part équitable 
des revenus qui en découlent. Il prévoit également la création de 
groupements communautaires de femmes issues de ces minorités, 
dans le but de développer une offre de services touristiques 
durables, leur permettant de diversifier leurs sources de revenus tout 
en réduisant leur dépendance aux ressources forestières. 

R É S U M É  D E  L ’ I M P A C T  G L O B A L  D U  P R O J E T

Le projet a permis de réaliser des avancées majeures dans la protection des forêts, 
l’autonomisation des femmes et la gestion participative des ressources naturelles. Voici les 
principaux résultats obtenus :

Création d’un modèle de gestion participative : un modèle pilote de partage des bénéfices a 
été mis en place, avec une participation de 57 % des femmes. 

Renforcement de l’autonomisation économique des femmes : sept groupes coopératifs 
féminins ont été créés, regroupant 237 membres. Ces femmes ont travaillé ensemble à 
l’amélioration de la qualité des services locaux (hébergement, taxis motorisés, produits agricoles) 
et du partage des ressources, tout en acquérant des compétences clés en gestion d’entreprise.

Formation et sensibilisation : 77 fonctionnaires du Conseil de gestion de la réserve ainsi que 
des départements locaux ont été formés à l’égalité des sexes, au tourisme responsable et aux 
approches participatives. De plus, environ 1’020 membres de la minorité ethnique Thai (dont 51 % 
de femmes) ont été impliqués dans les activités du projet.

Réduction des impacts négatifs sur l’environnement : les cas d’empiétement des activités 
sur les forêts ont été réduits de 56 %, démontrant l’impact positif du projet sur la conservation des 
ressources naturelles. 

Impacts indirects sur les communautés : environ 6’678 femmes dans 31 villages ont été 
indirectement touchées par le projet, qui aura également eu une incidence sur près de 20’000 
touristes chaque année. 

V i l l a g e  d e  B a n g , V i et n a m .



C o l o m b i e Pé ro u

Organisation Envol Vert

Projet Préserver les dernières forêts sèches par l’agroforesterie

Durée 2022 – 2025

Organisation Nouvelle Planète

Projet Protection de la forêt par la titularisation foncière de 
communautés indigènes 

Durée 2021 – 2024

L’objectif de ce projet est de préserver les dernières forêts tropicales 
sèches en Colombie, situées sur la côte caribéenne, dont il ne reste 
que 8 % de la surface initiale. Il s’agit notamment de reproduire 
des initiatives d’agroforesterie et de sylvopastoralisme avec les 
agriculteurs, qui leur permettent de s’adapter au changement 
climatique, tout en offrant des sources d’approvisionnement 
économique et alimentaire alternatives à celles des forêts.

Ce projet a pour objectif d’octroyer des titres fonciers légaux à 
44 communautés autochtones (soit environ 13’000 personnes) 
du bassin du Bas-Ucayali. Cela permettra de protéger au 
minimum 200’000 hectares de forêts amazoniennes, soumises 
à une forte pression de la part d’extracteurs de bois profitant de 
l’absence de documents officiels qui attestent de la propriété 
foncière des terres par les communautés locales. 

S a ï m i r i  o u  s i n g e  é c u re u i l ,  C o l o m b i e .
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P ROJ E TS  E N  C O U RS  E N  2 0 24
A M É R I Q U E  L AT I N E
À travers les deux projets qu’elle a soutenus en Amérique latine en 2024, la 
Fondation Audemars Piguet pour les Arbres a privilégié la reconnaissance, 
la valorisation et la pérennisation des pratiques durables dont les peuples 
autochtones et les communautés locales détiennent la connaissance.

Reconnaître les droits des communautés autochtones va de pair avec la 
préservation de savoirs ancestraux essentiels à la protection des forêts. 
En effet, ces savoirs, transmis de génération en génération, intègrent des 
pratiques agricoles et sylvicoles durables qui contribuent à maintenir 
l’équilibre écologique et à renforcer la résilience des écosystèmes 
forestiers face aux pressions modernes. 

Fo rêt  d e  n oye r Maya , C o l o m b i e .
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P ROJ E TS  E N  C O U RS  E N  2 0 24
G LO BA L
En 2024, la Fondation Audemars Piguet pour les Arbres a apporté une 
contribution, à l’échelle globale, à un dispositif de financement de 
mésoprojets porté par le Comité français de l’UICN.

Onze pays en développement, majoritairement en Afrique mais pas 
uniquement, sont concernés par cette initiative.

Mu l t i p ays

Organisation Comité français de l’UICN

Projet Programme d’appui aux ONG de biodiversité actives dans les 
pays en développement (ProBioDev)

Durée 2024 – 2027

Le programme ProBioDev vise à améliorer l’état de la biodiversité dans 
les Pays en Développement (PED) à travers l’action de la société civile 
et le renforcement de ses capacités. Trois composantes principales le 
structurent : 1) un dispositif de financement de mésoprojets portés par 
11 partenariats de la société civile entre une organisation française et 
une organisation locale ; 2) l’animation du collectif des acteurs français 
de biodiversité actifs dans les PED ; et 3) le renforcement de capacités 
et partenariats des organisations. 

Gu i d e s  d e  l ’o rg a n i s a t i o n  He l p s i m u s , Ma d a g a s c a r.

V i l l a g e  d e  To m p ota n a h , î l e  d e  Ta n a ke ke , In d o n é s i e .
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Pays Nom de l’organisation Titre du projet Période

Multipays Comité français de l’UICN Programme d’appui aux ONG de biodiversité actives dans les pays  
en développement (ProBioDev) 2024 – 2027

Af r i q u e

G l o b a l

TA B L E AU  R ÉCA P I T U L AT I F P R O J E T S  A D O P T É S  O U  R E C O N D U I T S  E N  2 0 2 4

Pays Nom de l’organisation Titre du projet Période

Angleterre The National Forest Company Créer une forêt pour l'apprentissage III 2024 – 2027

Suisse Association des Amis de l’ESEP (Établissement scolaire 
Elisabeth de Portes) Espaces vivants 2024 – 2027

Suisse Association du Parc naturel régional Jura vaudois Toile verte (financement complémentaire au projet du même nom adopté antérieure-
ment à 2024) 2024 – 2026

Suisse Association Les arbres, entre visible et invisible Sentier didactique Les arbres, entre visible et invisible 2024 – 2026

Suisse Association scolaire intercommunale de la Vallée de Joux 
(ASIVJ) Bois de résonance et éducation au développement durable 2024 – 2026

Suisse Ville de La Chaux-de-Fonds Aide d’urgence 2024 – 2026

Eu ro p e

TA B L E AU  R ÉCA P I T U L AT I F P R O J E T S  A D O P T É S  A N T É R I E U R E M E N T À 2 0 2 4

Pays Nom de l’organisation Titre du projet Période

Bénin Centre Régional de Recherche et d’Éducation pour  
le Développement intégré (CREDI-ONG) Résilience et adaptation au changement climatique dans la Vallée du Sitatunga 2023 – 2026

Burkina Faso Action Lutte Contre la Pauvreté (ALCP) Restauration agro-écologique et agroforesterie dans la ceinture verte  
de la ville de Ouagadougou 2022 – 2025

Cameroun Appui aux Initiatives de Développement (AIDE) Gestion intégrée des paysages de mangroves dans le Parc National  
Douala-Edéa 2022 – 2024

Cap-Vert Associação Projecto Vitó Agir maintenant pour la préservation de la flore endémique menacée  
des îles du Cap-Vert 2022 – 2025

Guinée Fondation Antenna Fermes agro-écologiques didactiques pour la sécurité alimentaire en Guinée 2023 – 2027

Madagascar Blue Ventures Forêts bleues 2022 – 2024

Malawi Inter Aide Améliorer la vie des communautés rurales par la plantation de bocages  
agroforestiers et l’adoption de pratiques agro-écologiques 2020 – 2024

Maroc N’Terractive Forêts nourricières et médicinales 2022 – 2024

Ouganda Fondation Biovision L’École de la forêt de Mpigi 2021 – 2024

Rép. démocratique 
du Congo (RDC)

Actions Communautaires pour la Protection  
de l’Environnement (ACPE)

Appui à la reconstitution du couvert forestier par des pratiques 
agro-écologiques 2022 – 2025

Rép. démocratique 
du Congo (RDC) Mbou-Mon-Tour (MMT) Appui au développement durable à travers la conservation et la valorisation  

de la biodiversité locale 2022 – 2024

Af r i q u e

Pays Nom de l’organisation Titre du projet Période

Bénin, Côte d’Ivoire,
Ghana Conservatoire et Jardin botaniques de la Ville de Genève (CJBG) Multipalms 2024 – 2027

Madagascar Helpsimus - Association française pour la sauvegarde
du grand hapalémur

Renforcement de la protection d’un millier d’ha de fragments forestiers, abritant
la plus grande population sauvage de grands hapalémurs 2024 – 2027
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Sénégal Alliance internationale pour la gestion de l’eau de pluie (IRHA) La forêt de la mer 2021 – 2024

Tanzanie Istituto Oikos Agriculteurs de montagne et éleveurs de la savane : préserver des moyens de 
subsistance durables en Afrique de l’Est 2022 – 2024

Togo Association Morija Agroforesterie et entrepreneuriat vert 2022 – 2025

Togo Vétérinaires Sans Frontières Suisse (VSF-Suisse) MiKaGo 2021 – 2024

Pays Nom de l’organisation Titre du projet Période

Angleterre The National Forest Company Créer une forêt pour l’apprentissage II 2020 – 2024

Italie Jardin botanique de l’Université de Fribourg Conservation des espèces ligneuses menacées 2021 – 2024

Suisse Alpes vivantes Protéger durablement la biodiversité dans les Alpes vaudoises 2023 – 2026

Suisse Association de l’Arboretum national du Vallon de l’Aubonne Amélioration de la médiation et de la conservation 2022 – 2026

Suisse Association du Parc naturel régional Jura vaudois Toile verte 2022 – 2026

Suisse BirdLife Suisse 100 joyaux naturels pour la Suisse 2022 – 2024

Suisse Commune de Burtigny Sentier Eau-Forêt – Lisières fruitières de la forêt des Grandes Tattes 2021 – 2024
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Suisse Forêtxcellence Forêtxcellence 2022 – 2027

Suisse Forêt Valais Sentier didactique « Voyage au centre de la forêt : à la recherche  
de Sylvette la chouette » 2023 – 2026

Suisse Parc naturel du Jorat Infrastructures d’accueil du Parc naturel du Jorat 2021 – 2025

Suisse Printemps d’abeilles Une école pour les abeilles 2023 – 2025
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Cambodge EPER Green Cashew 2023 – 2026

Inde Pragya Préservation des savoirs ancestraux, conservation et culture de plantes médici-
nales et aromatiques menacées dans l’Himalaya 2020 – 2024

Indonésie Cœur de Forêt Restauration et préservation des forêts de l’île de Florès, Indonésie 2022 – 2025

Tadjikistan Fauna & Flora International (FFI) Soutenir les communautés locales à travers la conservation d’anciennes forêts 
de fruits et de noix 2020 – 2024

Vietnam GRET Autonomiser les femmes de minorités ethniques par la gestion durable de 
forêts dans les réserves naturelles 2020 – 2024

As i e
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Colombie Envol Vert Préserver les dernières forêts sèches par l’agroforesterie 2022 – 2025

Pérou Nouvelle Planète Protection de la forêt par la titularisation foncière de communautés indigènes 2021 – 2024

A m é r i q u e  l at i n e

Établie au Brassus, en Suisse, la Fondation 
Audemars Piguet pour les Arbres fait partie 
intégrante de la vision philanthropique 
d’Audemars Piguet, qui la finance entièrement. 
Toutefois, ses activités sont clairement séparées 
de celles de l’entreprise, une indépendance 
notamment assurée par des règles de 
gouvernance strictes.
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